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Grille de cotation d’observations du dispositif thérapeutique auprès d’enfants et clinique du traumatisme : 

Evolution Processus et Enveloppes, EPE 
Tableau 1. A - Grille de cotation des différents processus selon le canal de transfert : Espace/Cadre 

 

Collage, adhésivité Éléments non contenus Construction, agencement Décollement, intégration d’un 

contenant 

Émergence de la 

narrativité 

Espace/cadre Déambulation, 

contrôle, toute-

puissance, avidité.  

Mise en place de rituels 

et accrochage aux 

éléments du cadre vécu 

comme « seconde 

peau », absence de 

repère spatio-

temporels ou 

appréhendés en 

collage, inscription sur 

le cadre (vignettes, 

traces) 

 

Refus, attaque violente 

du cadre, effraction, vécu 

d’explosion, vols, pertes 

des limites, détérioration 

du cadre (volontaire ou 

involontaire par 

débordement), tentatives 

d’imposition de règles, ou 

de modifications des 

règles, prédominance de 

processus primaires ou 

d’angoisses sans nom, 

porosité des limites ou 

limites effractées prenant 

le pas sur la création de 

signifiants formels, 

attention accrue sur les 

éléments cassés ou 

manquants du cadre 

Aménagement et 

réaménagement de 

l’espace et de l’espace de 

jeu, construction laissée, 

trouvée, créée, détruite, 

étayage concret ou sensori-

moteur sur des formes ou 

objets du cadre, 

préparation de l’espace de 

jeu, disposition d’éléments, 

alternance entre 

mouvements de 

modification des 

agencements, disposition 

dans l’espace des 

constructions, et fixation.  

Possibilité de se saisir du 

cadre pour y déposer ses 

construits (cadre en 

poupée-russe) 

Possibilité d’exprimer ou de 

faire l’expérience de se saisir 

des propriétés du cadre et de la 

malléabilité. Jeu du cadre 

(cache-cache) et des limites 

(ouvert-fermé), en écho aux 

contenus internes, intégration 

des règles et des limites du 

cadre, malléabilité. 

Constructions laissées-

retrouvées-poursuivies, rappels 

des rencontres précédentes et 

poursuite des activités, 

appréhension des 

changements du cadre, 

réduction de la position 

omnipotente et tolérance à la 

frustration, étayage du cadre 

pour l’expression d’affect 

Intégration et 

appropriation des 

repères spatio- 

temporels et des 

fonctions contenantes 

du cadre, capacité à 

se saisir des fonctions 

du cadre pour 

exprimer ses vécus ou 

envies, élaboration de 

la fin du dispositif, 

position réflexive sur 

soi. Différenciation 

entre 

temps/lieu/espace et 

génération 
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Tableau 1. B - Grille de cotation des différents processus selon le canal de transfert : Culture 

 Collage, adhésivité Éléments non contenus Construction, agencement Décollement, intégration 

d’un contenant 

Émergence de la 

narrativité 

Culture Lecture, récitation, 

discours ou productions 

stéréotypés, utilisation 

de références 

culturelles plaquées, 

sans appropriation 

subjective. Accrochage 

aux habitudes, mœurs, 

surinvestissement de la 

sphère intellectuelle 

Représentations culturelles 

en étayage à des processus 

de symbolisation primaires 

pour venir représenter les 

éléments traumatiques, sans 

possibilité d’élaboration, 

représentations agressives, 

protectrices, immobilisées 

ou déniées 

Collage et décollage au 

représentations culturelles 

en tant que formes 

figuratives. 

Représentations de 

l’environnement (maisons 

traditionnelles, 

organisation de la maison 

dans les productions 

graphiques)  

Représentations culturelles 

auxquelles l’enfant peut 

intégrer progressivement 

d’autres éléments, début du 

travail de liaison et 

d’appropriation subjective. 

Représentations culturelles 

malléables : spécificités 

données au 

représentations, inscrites 

dans une histoire. 

Représentations culturelles 

évoquant la dimension 

traumatique (ogres, 

fantômes) au service de 

l’expression, 

représentations autour du 

soin, rituels symboliques 

 

 

 

 

Inscription dans la 

temporalité, 

inscription des 

représentations 

culturelles dans leur 

valence symbolique et 

liées à l’histoire 

subjective du sujet, 

expression d’affect, 

présence de 

représentations 

distinctes.  
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Tableau 1. C - Grille de cotation des différents processus selon le canal de transfert : Objets médiateurs 

 

Collage, adhésivité Éléments non contenus Construction, agencement Décollement, intégration 

d’un contenant 

Émergence de la 

narrativité 

Objets 

médiateurs 

Utilisation stéréotypée 

d’objets médiateurs, 

accent sur les 

propriétés sensorielles 

et plastiques du 

médium, fonction auto-

calmante, traces sans 

retour, absence de 

représentation, 

discours lisse sans 

expression subjective, 

médium comme 

pseudopode 

narcissique, « pris » 

dans l’utilisation du 

médium, production de 

formes simples, 

adhésivité portée sur le 

médium ou les 

productions, sur-

intellectualisation et 

barrage émotionnel, 

manque « d’appui-

rebond » 

Compulsion de répétition, 

difficulté d’utiliser l’objet 

médiateur, expression d’un 

manque de contenance ou 

d’angoisse, confusion, 

absence de limites, 

recherche frénétique d’un 

objet contenant, déni des 

affects ou expression 

d’affects inappropriés. 

Confusions : des 

personnages, 

générationnelles, sexuelles 

et temporelles. Déliaison 

affect-représentation. 

Tentative de figuration par le 

biais de représentations 

crues ou archaïques, clivage, 

représentations effractées, 

cassées, accent sur les 

éléments dégradés du cadre 

matériel 

 

Travail au niveau de la 

forme : agencement de 

formes, évolution 

progressive de la forme 

d’étayage. Jeux sensori-

moteur, construction 

d’objet. Constitution du 

fond. Apparition/disparition 

de formes figuratives. 

Expérience de la 

construction, allers et 

venues avec l’objet 

(utilisation de l’espace), Jeux 

de puzzle, agencement de 

pièces, exploration des 

propriétés matérielles du 

médium et de ses effets, 

constructions (fixes ou en 

mouvement), expérience des 

déplacements du médium 

dans l’espace inscrit dans 

une boucle de retour, tester 

la solidité et les effets des 

installations 

Détachement figure/fond, 

choix de médiums, 

utilisation du médium en y 

intégrant de nouveaux 

éléments, étayage sur une 

représentation de 

contenant pour y 

introduire du mouvement, 

puis du mouvement au 

scénario, introduction de 

personnages et de formes 

figuratives, structure 

encadrante, liaison affect-

représentations : 

émotions prêtées aux 

représentations. Prémices 

d’histoires avec 

représentations de 

dialogues, évocation et 

figuration de contenants 

Apparition de 

scénarios construits et 

complexification de 

scénarios, utilisation 

souple et variée de 

différents médiums 

dans la construction 

et la mise en scène de 

jeux, expression 

d’affect en lien avec 

les contenus des jeux, 

prise en compte de 

l’évolution et 

constitution du 

deuxième fond, 

élaboration d’histoires 

plus construites. 

Association et mise en 

lien de différentes 

histoires. Évocation 

de l’histoire 

personnelle au sein 

des histoires mises en 

scène.  
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Tableau 1. D - Grille de cotation des différents processus selon le canal de transfert : Lien interprète thérapeute 

 Collage/ 

Adhésivité 

Éléments non contenus Construction/agencement Décollement, intégration d’un 

contenant 

Émergence de la 

narrativité 

Lien 

interprète 

thérapeute 

Imitation, répétition, 

corps à corps ou côte à 

côte, regard absent ou 

adhésif, toute-puissance 

ou tentative de 

contrôle, demandes 

insatiables, absence du 

lien et des limites entre 

thérapeute et 

interprète, adhésivité 

aux productions de 

l’interprète ou du 

thérapeute sans 

différenciation possible, 

faire-faire, besoins ou 

sensibilité aux 

stimulations, pas 

d’expression 

personnelle, production 

non figurative et 

difficilement 

partageable, effets 

miroir 

Attaque du corps de 

l’interprète ou du 

thérapeute, refus, 

alternance entre recherche 

et fuite de contact ou du 

lien. Discours confus, vécu 

persécutif, confusions 

spatio-temporelles et 

télescopage, relation basée 

sur des tentatives de 

manipulation, manœuvres 

perverses, angoisses de 

séparation ou angoisses 

d’abandon intense, angoisse 

de chute, « cacher » ses 

productions. Éléments 

impartageables, 

dévalorisation ou attaque 

omnipotentes, « barrières » 

entre l’enfant, l’interprète et 

le thérapeute, difficulté ou 

impossibilité de verbaliser et 

de se saisir de l’étayage 

Tester le lien, négociation, 

demande d’étayage ou de 

construction, échanges 

autour des aspects formels 

Mise en place de l’interdit 

du touché. Accent sur les 

mouvements : appui sur la 

création de signifiants 

formels, construction de 

barrières et barrages et les 

modalités des limites 

(entrer, sortir, aller-vers), 

verbalisation en termes de 

mouvement et d’effet, 

expérience des limites et 

des passages verbalisables, 

demande d’aide ou 

accepter l’aide, jeux de 

cache-cache, fusion ou 

situation d’interaction, 

figuration du lien au 

travers des productions, 

interprète et thérapeute en 

appui-dos 

Prise en compte de 

l’interprète et du thérapeute 

dans un aller et retour dans le 

lien, demande de production 

ou d’étayage, mise en rythme 

groupale, parole ou 

mimogestualité partagée à 

propos des productions, 

sollicitations, « jouer seul en 

présence de l’adulte ». 

Interactions dans le lien, jeux 

de regards, différenciation 

entre l’enfant et interprète-

thérapeute, puis de 

l’interprète et du thérapeute 

comme objets différenciés. 

Interaction et co-construction 

d’objets dans le lien, 

émotions et paroles 

adressées, étayage sur les 

temps communs et reprise de 

ces temps pour les élaborer 

plus subjectivement.  

Verbalisation 

adressée de contenus 

associés aux 

productions, mise en 

histoire adressé au 

thérapeute et à 

l’interprète investis 

comme objets 

différenciés, tiercéité. 

Expression claire des 

affects et émotions en 

lien avec une 

situation. Position 

réflexive. Acquisition 

de la différenciation. 

Élaboration de la 

séparation et de la fin 

du dispositif possible. 

Peut parler de ses 

difficultés. Échange 

verbal possible, 

évoque des 

évènements de vie. 
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Tableau 1. E - Grille de cotation des différents processus selon le canal de transfert : Corps 

 Collage/adhésivité Éléments non contenus Construction, agencement Décollement, intégration d’un 

contenant 

Émergence de la 

narrativité 

Corps Accrochages sensoriels, 

figer les mouvements 

du corps, actions 

stéréotypées engageant 

le corps, corps à corps, 

répétition de mots ou 

de gestes, inversion des 

expressions et des 

repères (haut devient 

bas, chaud devient 

froid), alternance 

brusque entre deux 

polarités 

(attention/rupture : 

apparition/disparition), 

« prostré », position 

passive, surface d’appui 

Agitation neuro-

végétative, débordement 

de l’excitation non liée, 

hallucinations, auto ou 

hétéro-agressivité, 

dissociation, vécu de 

perte, vide ou contention 

corporelle en lutte contre 

l’angoisse, passant par les 

sensations (chute, 

explosion, débordement, 

agitation motrice), 

expression de douleurs 

somatiques localisées ou 

diffuses, expression 

corporelle brutale ou non 

contrôlée, expression de 

fatigue intense, 

alternance brusque des 

modes d’investissement 

de la sphère corporelle 

(tenir/laisser tomber), 

continuité corps/médium 

Engagement corporel dans 

l’expérimentation de 

construction, déconstruction ou 

mouvements (aller-retour ; 

ouvert-fermé) ou dans les 

propriétés sensorielles, 

matérielles et malléables des 

médiations, difficultés 

d’identification des 

constructions reliées à des 

représentations unifiées et 

stables, liées à l’image du corps 

et modification de ces 

constructions, mouvement du 

corps dans l’espace et 

expériences sensori-motrices 

liées aux mouvements et 

modification des productions et 

de l’espace, mise en jeu du 

corps dans des espaces définis, 

mouvement d’exploration 

(cadre et médium), réponses 

corporelles ou dans l’action ne 

passant pas nécessairement par 

le verbal 

Mise en jeu d’une gestualité 

rythmique inscrite dans 

l’échange et non les 

stéréotypies, expérience de 

contenance et d’apaisement 

au niveau du vécu corporel 

supportable, alternance entre 

agitation et calme. Possibilité 

de se saisir des éléments du 

cadre ou des objets médiums 

pour figurer les vécus 

corporels, représentations 

corporelles : figuration de 

corps malade, de contenants 

abîmés, mais inscrit dans un 

scénario ou lié à des 

représentations de soins ou de 

réparation. Sensibilité et 

écoute des sensations 

corporelles (chaud, froid, 

douleur, bien-être…), peut 

contenir ou orienter 

l’agitation, corps vecteur et 

support d’émotions et de 

communication  

Figure d’auto-

perception, mise en 

mouvement expressive 

au service de la 

symbolisation, 

apaisement, « ré-

habiter son corps ». 

Prise en compte des 

besoins du corps et du 

self, figuration des 

limites du corps, 

possibilité de se 

représenter. Motricité 

au service du lien et de 

l’expression 

émotionnelle. 

Possibilité d’appui sur le 

corps et ses limites ainsi 

que sur l’introjection de 

bonnes expériences 

pour retrouver des 

sensations corporelles 

d’apaisement. 

Relachement de la 

tension 
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Tableau 1. F - Grille de cotation des différents processus selon le canal de transfert : Contre-transfert 

 Collage/adhésivité Éléments non contenus Construction/Agencement Décollement/intégration 

d’un contenant  

Émergence de la 

narrativité  

Contre-

transfert 

Impression 

d’inexistence, de vide. 

Remise en cause de la 

position de thérapeute. 

Blocage des processus 

de pensée, atonie, 

fatigue intense. Impact 

du négatif, sentiment 

d’immobilité.  

  

Capacité négative, 

remise en mouvement 

effectif du corps et du 

cadre, réanimation 

 

Interprète : 

incompréhension, non-

respect des règles et du 

cadre, immobilisme, 

tentative de mise en 

sens, observation des 

mouvements, 

mobilisation défensive  

Vide, sidération ou agitation, 

comportements en miroir et 

écho, blocage des capacités 

de pensée, évitement.  

 

Appréhension des 

mouvements du corps, 

narrativité formelle, 

proposition de nouvelles 

médiations, engagement de 

l’interprète et du 

thérapeute, difficultés 

d’accordage entre 

thérapeute et interprète 

 

Interprète : Confusion, 

difficulté à traduire, crainte 

pour soi-même, position 

éducative, évocation et mise 

en lien de son histoire 

personnelle, émergence de 

souvenirs, projection 

Production de formes, 

descriptions formelles des 

mouvements du corps, co-

construction et 

construction, échanges 

formels, appui sur le 

contre-transfert corporel, 

engagement du thérapeute 

et de l’interprète dans 

l’utilisation des médiations 

Interprète : mise en retrait, 

proposition d’objets, Aide 

et accompagnement de 

l’enfant, modification des 

productions de l’enfant 

sans passer par le 

thérapeute, soutien à la 

production 

Confusions, rappel du cadre 

et des limites, propositions 

et réponses d’étayages, 

proposition de mise en lien,  

Co-construction, Co-

production.  

 

Interprète : place de co-

thérapeute, mise en pensée 

et en lien des différentes 

rencontres, élaboration à 

propos des enfants 

 

Effet de surprise, mise 

en lien, proposition 

d’association, capacité 

de rêverie revenue, 

élaboration possible 

 

Interprète : confiance 

dans son 

positionnement 

 


